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« Dis papa, pourquoi le président Assad tue son peuple ? »

Après avoir tenté de répondre à la question « si on ne veut
pas  accueillir  de  migrants,  ça  veut  dire  qu’on  est
méchant ? », vous voilà acculé à un problème encore plus
complexe.

Pas facile, après une longue journée de travail à essuyer les
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remarques acerbes du patron, M Rambal-Cochet, et la énième
grève du RER A, de faire la genèse du conflit syrien.

Il y avait bien eu les « printemps arabes » en 2011 mais
ensuite, tout s’était compliqué entre les forces loyales au
président  Assad,  l’Armée  syrienne  libre,  les  rebelles
« modérés » ou « pas modérés » et Daesh (« Dash », comme
disait Hollande, toujours porté sur le calembour).

Mais heureusement, ce samedi 3 mars, votre rejeton a reçu son
numéro de « Mon Quotidien », journal d’information pour les
10-13 ans. Il va enfin pouvoir situer la « Ghouta orientale »
dont les médias parlent matin, midi et soir (après avoir parlé
de neige qui tombe matin, midi et soir).

Et là, pour lui comme pour vous, tout s’éclaire : dans cette
guerre,  il  y  a  d’un  côté,  les  gentils,  de  l’autre,  les
méchants.

Parmi ces derniers, Bachar el-Assad, évidemment, car « le
président veut tuer tous ses ennemis ». Alors, des civils,
dont des enfants, meurent « tuées par des bombes de l’armée
syrienne, prête à tout pour éliminer les rebelles. »

Et les rebelles, eux, sont gentils. Pourquoi ? Parce qu’ils
sont  contre  Assad,  qui  est  un  dictateur,  et  «  ils  ont
raison » assène l’islamologue François Burgat, la caution
scientifique du journal.

Inquiet, vous faites un petit tour sur internet pour savoir
qui est cet « islamologue » (Tarik Ramadan se targue d’en être
un aussi).

François Burgat est directeur de recherche à l’Institut de
recherches et d’études sur le monde arabe et musulman  et
explique « la montée de l’islamisme radical en France par des
raisons essentiellement politiques (politiques d’intégration,
passé colonial de la France non assumé, politique étrangère) »
(Wikipedia). Ouf, vous voilà rassuré.
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En résumé, le djihadiste qui s’explose au milieu de mécréants,
c’est sûrement la faute des français islamophobes et du pied-
noir qui a dévasté la Mitidja, détruisant les belles cultures
intensives de la période ottomane (enfin, c’est ce qu’en dit
un article de Wikipedia sur le sujet).

Bref, pour cet islamologue, les rebelles sont des gentils qui
utilisent à peine leurs missiles antichar Kornet-E car « ils
ont des moyens plus faibles ». Mais le méchant président Assad
«  prend  pour  excuse  ces  attaques  afin  de  bombarder  la
Ghouta.  »

La  guerre,  c’est  moche.  Les  obus  d’Assad  ne  font  pas  la
distinction  entre  civils,  enfants,  gentils  rebelles  et
méchants de Daesh. En plus, le président veut tuer tous ses
ennemis, c’est horrible !

Pourquoi Assad ne se bat pas contre eux comme en France : en
ne les tuant pas et en leur balançant sans haine des fleurs
et des bougies. C’est incompréhensible.

Ha  oui,  le  méchant  président  syrien  est  aussi  appuyé  par
d’autres méchants : les Russes de Vladimir Poutine (« pour
ennuyer les européens ») et les Iraniens.

Parmi les gentils, il y avait bien la Turquie, « amie » des
rebelles,  «  mais  maintenant,  elle  ne  les  défend  plus
vraiment  »  (aux  dernières  nouvelles,  les  gentils  Turcs
s’occupaient des méchants Kurdes eux-mêmes en guerre contre
les méchants de Daesh).

Et puis ces idiots d’Européens et d’Américains qui, « plutôt
que d’aider la population syrienne et les rebelles, ont choisi
de combattre Daesh ». Quel mauvais choix stratégique en effet.
Pourtant, ce n’est pas faute d’avoir aidé militairement Al-
Nosra et d’autres milices islamiques « modérées ».

Mais les Occidentaux ont peur que les djihadistes de Daesh ne
 commettent des attentats chez eux et « ils ont peur d’aider
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les  djihadistes,  pourtant  peu  nombreux,  cachés  parmi  les
rebelles ». Alors les Occidentaux ne font rien pour empêcher
la mort d’innocents civils à la Ghouta orientale.

Finalement, la guerre en Syrie, c’était facile à comprendre.

 


